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'UDF?

^Vll/'./^"'lf"ioM;^f'';;V''''^"'''
*^"t''^'-^^^'"« le bureau .1. M I.:,;,,....

vci
; A»heyez-vou.. donc, prenez doiK' un» <-IiatÉ,p • '

.^ i>"u:s^^;^^à,";i';l;;;:;i!™;;'2'';:^l'ir
"""' ^'^'^ --'

ft..l.i. 1 1.' VEAU, .i ,„ m„Ùm,!t^,T "'""""'" ''"""

il y ;'vjii! (je^ mali!>s, ,]< . alvi'i



S^5

C3)

s.iii't's (|\ii rajjjif'laîciit .<iii>i, .nais les ti.Mnj> .lont changés, il \'y-'\\ r,\ihhcr\,

il l'.inl n!i rJ.i 11 nrr.

vent, l'i quj vous l'aviez soiiiliujîiK; le pela PjKjut't, p;ii' cln'Z iioiis, tout

le inonde s'en rappoilt!,^niiiiil voiî» y (ii^ioz qifi! avait. f;iil î'aiiv mu; uiau-

vai-f hin'ijaine pour notn' (Iniiaila, v.w veiitlaiil pour une cli.ijin'î.'i', lo

'^^Àkm'.tithm'm^ksà^^ b^îi quils i.p; 'lai-Dl r,i ir
•

,.,

^'"^^rVf'-d ' '-" OwV'WRrnt ri^,,-.fp|fftl!r%ij remets ln-n, vous iicais l.^

vfwxri-ffép*^ ' '•
'^^

"f''^-' '**^'- ^''"i' ^'' '""'
i:";^''

vou-t po.;.-

;;,,. ^V.'ti^^ firM'*{.e 0i.i.,'
''•' ';'•'» ^•' -'''''<'* ' -'^ tii'"!i*.'s ot av;iitl.cn .s/./.'/ic «lans

f^'-'s opiHiOu'y, .-l qui avaiT'^''^'*^ ^^^^

M. nrllcnn~Qne vonlcz-vou^, cc.l vrai, 1^.4. ula ih;nigé,l<; kmpsohau^

gc. ou chauL:.', noud cliauscons, .j'.à -hargô, ne oliangvz-voos pr.s i-i-ie .

b' Phf 'Jurnoche-M<^\. changi'i-: moi ? je mus pa^ un virc-v^-ut, v-tro

pTîcheLU'. J'sns pas lui petit avocat qui aU^Mid nno placiN vous appii-

aœz.iuej'sosuuvrai-lbalnlHut qui «ô vond pa., .1 sus pas un luatil-

ioji. voiii? appioiidi-ez ça, M. Beileaii ! !

,1/, Bdleav, (courroucé »'l lai?sa<d touih^r son lorgnon) :

Ecoutez poro, pas do UMj.ons, vous m'cunuyez et passf'z la port-;.

/ /'m' 0».„oc/u;."Vons (UeH bon sévèrr pour un vieillard coninio

.; M BeUeau. puis.i.le vou. ue voulez pas lu ecoulor, je va^s alit-r voir

M 1
AVo/^rDarveau à la Poiute-Lovy qui ..".t un monsieur b.n sui..>rbo

et' bcn piu^ avenant que vous.

,rnn-> Onenorhcchcz M. i>arivfli<—Uonjonr, M. Darvnnn, bi santé

et touj^^ûrs^'mue ;
vous vous carrez sur votre .haisc con.uo un hounno

(liil a. r'ien à lairo

•

, ,.p. V ' EtU mère, el les enfants? Asseyoz, asioyt-z-vons,
Comment (,.i. VA. i

f-haise 1 pauvre vieux Quenoche qu on a jas
asseyez- vous, pi e-nez ">' '-'^' ^

vu, depuis SI longtemps !!!

L, Pcrc ç«rnoc/i«.-J a""is ^"^c sorte de chose a vous domauder M

Darveau.

M. Da/i)ea«.-Parlez, mon vieux, je vous écoute.
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. '.U!'iioeh. . ; \ro '•li.'im!, M. Da '."voiin ? t|iii'!s

\' ' 'iiiiiiidutrs ' A.iU)/.\n.ir-: \0U» ttiv •• '" '.
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-1^- /' !' - Uii li, il ct^l li'iii^.is ijii'ii i! 'i'!

n:ii> ;. js nu' Lalli'f avf c pW'S di' quatre ci-uiv

^ui' 1 s raiigs. |i(iiir gagin'v dil-un : Ah 1 in.ii, J
tous unis à (.'llu'ui'c, je vous I»? dis.

Li Piri' Qwinichf.— ['ni'.' l'iii '.' Avtv. vOMs jamais élé r.ilioli''. M. [)::•-

veau, i.lri ^ouh ont y [lassi'.' An l'har-ufl

M. Darccuu.—Non ! non, uou ! I vieux, jo veux diro tl cornpivncz bleu
(M. D.irveiiu prend son rrspirf ot t'.suio ses bajnnopl Les amis sont unis
en Cavi'ur de Paqut'i r't il n'y .Lpliis dt> l'hlcau": entre Jot- Hoy, Lid^jro
FJidIcnu, M 'rcicr et Kduuaid Couture. Ou nnirciie enseuibli? et il n y a
plus de difii'"VilL(''s. Il (',;• heu vrai tiuc rt> n'est pas aisé de s'cnl.'ndre

avec Btdleau. ,1e i," vondiaii pas dire i\{\ mal de lui, vous le lunnais-
sez.il rst si tndUmx mais ne répétez ça. Kt il y ii ee .Toe iloy qui pardoii-
.ne diflieilHiiieiit à B duNUL aile/ ! c'est nu dur à cuir''. Puis M(>n ier (iu

Qvo'idiriu ça c'est une Bibite. 'T vous dis, qm- j'en ai de la niiscre à ac-

cordtj tdiit, ce monde, la, allez!

/-' l'rrc Qui norhe.— Vdus a'>'Z raison. M. Diirveaii. J'ai re-iieonlré

raii:rc j'.nr, ,!ue' Ruy el il tenait te même discours do vous autres, et pis

il avait, le froiti dixiire iiu'uii bon garçon comme vous étiez un maraixuit:

.^fais, II. Darveau, ce M. Paijuel (jni marche pour èire représeutanl. vous
excuseiiv. hen.si j^snis cunen.v, c't st-y le jeniu- Innume iini s"est présen-

té P's années ilerniéje? contre' le définit Tir Bianchel '.'

M. /' 'rc'v.fu.—Juslcnieul. jn'temeid.

/.'• l'en: Qn'ni.rhi\--\h \ .te vonsiliiai, M- !.>;!.r\'-;iu. daii^ v i.iups-lA •

co jeune liomine n'était pas accoutume à m;iie;er du H'inuii. L*-^ f;.;iis y
avaiint donné des jxiprrmonin'x [lonr y (dairer la voi.>. [tour niieux ja,~'n',

et pis M Darveau, vous ne me cri:rez pMète éen pas, ea l'avait re^ndii nni-

Jade. mais malade! qu'il renvoyait. iiipesel iioyaus.iu'on aurait juré que
c'était par la boisson. Le pansVe jeune lionuue, il laisail piqtiié ; il a\ait,

lo- chapeau de castui' dans le fossetle du coUjil était blanc couime un dra[),

ou creys.it qu'il allait trépasser. Je suppose qu'il est niieu.v à présent ^d



l't ''u'i' sf'st nci'Oiiiiiini' i pnMiflrr' dit i)nn,;ii et il'aiitr.' rliTs.' ito '. j(< sur,

.'/ lJit.rvrou.-~(jH c'est ri«n, {lAclù'i A<- j.Min,. hniiiui •
il a ('itéhî-ii rui

' Il:'! iiiiiii. I.i's ;f',i>.s In! fîiil cl.oiiii'; l'.uittjs sort' ,1 , ; m n
'''

1

;iap:'l(>r V'.-'in ; [wislil!.' nti ',viiiski«y lVu]u"!,''lc.

,' . ' , 'ht.',,,,rlr . r\u\ ' 1.11. liMii;, !

.'/. • ' '' !/.- ,' .
-, M^ :(.-' 1' ,:

/. ' •'• •. /i'— IJoil.ini.' : ,1 ,. ,
.

,

i
•• .1 f il al!.>r un [,(mi ?

ifli'U; ^) ifiL-r ut-c.ii. L '- y'-'\-; 11:- soiil iia.s bi'u .miioiiv'js. xMais Nf.
M. 0.'i'Hr>a,i. mêliez' vnir<;.'i- -...i.t tîiiit,r''s pour !•. J;r p'ir rîic;/ nous, (l'csi

' (Icdirci jÏÏw
.

ni;)( i;u.- .'n ^'. p;i<ji!()t (n;*it pas ui.'ii <'li;'ii-

'l'ii' ; tl'ius la ]()ii;i(nii', i}l In i^<:\\\y^ lonui' inzzinhy." qu'il av;ii! !',:;

U; |hm;.! .h! Mii'ij oliài iiol':).,'nilu-i\ o'.'si, la !Vns qu il avail, eu des Frnncai-
de France ?^l},0!,)0 p'.jtir iMini,-;' le'crôdil di'i'uiicr.

\f. Dcrfrati— Ecoutiez, jf t^uis priii''», il l'au^ ipu; ji: livivorso. ]i' siu.,
oe(Mî[H\ j'ai uiio causi) do SJô.DU à pr.'iidn" : ji; n)'a;'i,u'rù'i.s (nii; vous oti-.s n,;
vieux rout,'i>, il n'y a licu à iairo avcr .uns. Nevcuiv ilino t. as nous ^a
di'oi'. ({onjourl

Le i'''ir-QHr,n.chr~\h
! h à malins, ils m vouii lit. uas rônondiT Ce-,

avocal» la ne veut pas parloi- sans èlre payôs. Jm ui'.,; vas ail..] voir
•Msrcier du Quoliili-n^ çi c'est un petit uiansiLMir nrojire vi coulant.

^
M'M-.'ier du Oml-'iUiii voyant \^\^Kv v [,• p-re Qacn.ocli:- -''i n,rri^~n

it'ii).'. rncoio nu m. ..dit ,!« Sl-Lainbert. (Ju'eil-co .juc vo;; vfjuh-.<. p,'.r,"r

Z-f ;V/r- C-».ir/(0"/(r—Avcz-\'o>.s de la //.o/f ,',vr//;c du Dr l.aeorlo • Ils di
-'Ut que c est hou dans la l'.uujis ds's élLi^Li'.Uii ; si vous en iv.»/ r>as<:-;'--'ii
unncunelqu.:^ lloiei^ au camliUm' Vm[ :.;;,p-['> h^u que oa';'' ivn'diM
luoiiis malade que les piiperm^in.ws ^

'

Mrrcicy.— Aile;', donc au ili.iide c'e'-î un iitMian'^ent !

U l'èi". Qaeiiochc. -Comment? d'ià gra:s:^o à en-^nus ?

."/•(:/>/•.— Vion.K iiiil.or! von.-^ uo con!pri:;ie/, vien ! ,ie v.uix dire rrne
c. sf. un ash'in.îi'put, e.'esi .\ dire, iuie alTairo ([ni r.-.scriv, fen .ai iu^psiiu-'
i'ijis, a .rorced^m funi-nii' à Lnut le monde; j'cm ai l'ourni à lidieau, line fois
a l)aî-veau. une lois, à Joe Roy deux lois et à ce [)auvrc BakLM- une l'oi^'
') eu gardais pour moi, je pensais de mo présenter mais voilà eo M dit
1 aqviet qui vient de Favanf, et si je no lui en réserve pas, c'est un
liomuie mort. '

/" Phr QuenoHie.—Xous créi/Kz'! mais dites donr, M. M-rcier Pa
ijuct ( sl-il grééd'argont ?

; -,

j/ocÙT.--jTH?Dserai?, ou a tout ce qu'il faut, sans compter mou Quoti-
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, mie fois,

Il De fois

i M dit

c'est nii

icier, Pa

Lioii Quoti

ifi'i, Mui ir,i |»,!s iiiniiis li.,' ^in) a!iOiiii/'s,

lu,')' '

:

Le l'iic ^'"'''«oc//''. --Venez. '

Il V t ,i.M''i ^ .'i
^'1 l/im-

• MIS îHVi'

Jlrr,-irr -Oui, .1/ ....(///, ui.iis \ow» l'ère/, comme *: u<ibitndej",c su[ipo.se,
ou Vous ('Uiiillt d''.qeiil, on vous charge de hoisson e) vi";'^ virez pour
le Dr lliiay on pour l^einieux!!

Iw /V/r (Vue^of/t/-.- AppriMie/, N[. Mercier, qu>' l«'s liabit.uits ne sont
[VIS aussi bêles (|Me vous le pensez

;
qu'on a lionlf (ies vendus, des Irailre»

à leur parti, dos vire-capot et des lioninies san.> ciuu» qui depuis sept .mi

liiiil ans ont ôtô incapables de gagner un seul sou "dr (MX-mômtJS.

m

il'rcH'r.- Sortez, vieil animai ou je vous tue !

ije Père (^ur;i()f7î^.— Apprenez, M. M(n'cicv. qw<: si \/ius .;•

;ui(iir(> et à Llaspliémer tout votro monde, que vous ne
pas, moi, ou sinon je vous torderai le nez!

Vn-rirr se Mauve en rriaiiL: an meurtre! i.olii

lis iiaidlué -i

me niaiidiroi

0l;i e

^

Nous avons enieinlu le langajje vrai et linnnètc d'un 1 lave électeur
de !a cain[Kigiie. l^ap|ielons luauilenanl eu quelques mois c ipTa été et
ce qu'est maiiilenaiil M. Pa(|uet, le candida! ijui hrif;ue [. ^ suiî'rages du
comté de Levis.

Sans avoirjainaisrien failqui pût altiriM- sur lui lesregurdsd'i parii iil.e

rai, et ralleution du public, il sut, àriVgcde "20 ans, à la snllede cerraiues
intrigues connues des gens du temps, se faire choisir comme candidat m
iST.j cmilre l'Uon. n'aille Dr Blaiichel. Après une Intle vaillante fait.: par de
dev.més wmi.^ .;t surtout par M. Fréchette qui tut lionteusemeul Iruhi plui
!ard, le candidat Paquet battit ! i mime (]ui pendant de nombreuse^ années
a\ail eliM'idole du comté do (,.'.is. M. Blauchel rentra dans la vie pri-
ve et queliiiios-aunécs plus tard, il dut- aller solliciter un mandat dans
b." comté de Bellechasse.

Et dire ([ue les conservateurs de Lévis ont tout oublié cela !! !

En 1878, M. Paquet se présenta de nouveau comme libéral el de uoa-
veau les Odèles amis de M. Préchette lia conlièreut le mandat de les repré-
senter dans rAssemblce législative.

C'était lors dc^ événements qu'on a appelés le coup d'état de IHTH.
L'honorable M. Joly avait été appelé à former un gouveniemcul. M. Pa-
quel support;! d'abord cette administration.

On se rappelle les luttes mémorables que les deux partis se livrèrent
dans l'assemblée législative. Ou aurait dit que c'étaient deux armées
rangées en baUtille. Chaque chef comptait sur ses soldats. La moindre
tiôfaiilaace, îe plus léger découragement pouvait laire perdre la bataille.



^
Al hM .jii.' df valeur d/^ploy^.. : .j,,,. ,|,. .onmge.quf (ranlfuivln ,, urirv

'

i>niH (ie la part de» ^.'mh^iviw j.nfliij.ni, d-' M. Jolv ! M, Pa.inm avitt dès
11' début i.ani (iln- Loi. so!,1,!t, il a\aiisii iIl^Iliu!l"u^l«.> c.Tf,i!i,. .•nui'm..,,.
il juiraisisait soiilr i

:'
. '

!• son Cil- i.

Mais au riiili(Mi tic lu im-!.'.., iln .vjmlvif, im Lniit tî^- faltPiuciid'
rurn-ui- sacc-MiiiiH ..|, do loutvs i.dvh oii ei-if ;

'• Tt.ihisoii ! Trahit i
•

Il y a d(î8 Iraih's
! ilt's vr>iidns •

1 d-'S téiu- ^als '
; !

" Mt, hour <-n.nl '-d'hi'i
riuiiH,ioTi, ,f ^r.tud ''.oriilr de Li'vis ;,vaU I'mii,, ^ nroinier ' '

^ u'
le i>uis Inclit' dort vcudus !

•

-

La iJmii'.o !-.c ri.'ii.isio à iviraci- fidelnueiitrcs tri- .os ôvéïio-iKint'; l.ais
sons iiar,pr !a oriti^jiK; du It-mp^ qui a ]>niiiié U- frout du trop célébra
Paauetdu filmiufaïuo, mais Iror. iii^ifiue.ii inrnl.'' d. THAITHE' ' MI! T '<

*• P^A Q U H 1^

: ON NE DIT J>AS M(J^•i^^i•;ï•R K^CAIUOTh; ,.

«La pluuio intloxilde de riiistoire est trop unbl.' :)fMU-coilaiuo Les^oeiit
11 faut (luelquefoi:^ l-j fouet de lu justice, lo Î"V luuge du bourreau.

('Qu'un ue h'étouuo pas si uou.s CDmmeuron •• par le plus iiisi^niflanL
le juns igiunvuU, le idus sordide des ciinj." C"sL jusl'-ineuf narre nu-il
vaut uu peu moins que Ic.s aidres <iu'il sYist vendu' le premier Donc à
tout seJguo\ir tout hoDueu.-. '

'( Les autres aurou! leur tour.

h Le numéro un d^d.ord. On sait qne dans les bagnes, les fûrt:als6.ont
désignes par iiuniéioH. Du reste il nous repupu.' de no.is sei'vir du wftra
d une lauiiUo honorable -ou parlant de l'individu qui la déshonore d'une
manière ignoble.

" If a à peine treut(> ans, l'Age des grand? dévouements eivique*; d»»s
aspiratKUis généreuses, litdasl il y a de nobles exceptions- Judas avail
juste cet âgedà!!

o*-.

« Le vendu No un .'Bt uu petit notai l'C dans un pvHit village de cam^
gne, u a\ant d antre ressource po\ir satisfaire ses appétits nombreux o«e
la lable paternelle quç; Dieu a bénie. Pauvre nuu-e ! p.iuvro père''a-a!-
vres oncles, nobles prêtres à IMme d'apôtre, on pénércux cultivateurs au
rœu!' pa'riohqne

! que dites aujourd'hui.de celui qui tous donnait dp si
litdk's espérances "/

(I Pauvre père surtout, vous qui un jour disiez les larmes aux yeux,
apre.s la tamouse esclandre de Sti.ambert: ,1e n aî qiu- cet enlauî • ce
n'est pa:j [)Our lo double ue ma fortune que je coi ise.u Lirais à ce qui m';»r
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l'IVe <'iUjM,!r.tii;n. ,1 ai pem-qno c.'l en la ni, ce fils ii!ii,:ne déshoiun-o un
0()r iu"is cheveux blancs.'"

" (' iivri"-
l'-i ri'!i!> le ccDur (le Unis les lionaétos !j;(.iis «au 11.

u!ii- (Tat^sises, ello ne peu!, voik-,

aMuv san? honneur.

vuUe; iiiai.-> la sociéLo a ses droits, M faut que justice^" fus^se.' Le Iribu-
uul de ro])inton publique est conujie lu 'uu '

'

roinellre (jue le coi-ps du supplicie.

•1 l)ôn>- v.Mulu No UM, vous èle.s iin liouuu
ui! liouuue llétri, un làclie.

« Vou^ êtes sans cœur. Eu LS?,"), nu iun^nii.' qui .•ft'ait ga^né le comti':;
de l,evts au p.uii libéral, aux prix de tiois lutlos hertyîqttes

'

<,'an* a pri--
pavlu uuiiiijvous a prcseuté à ses amie, \ou< ;t rH.-o;^nuuiJ% viwu:. ,. yiu-
lego, vouj a ùiit plus que vous serez jamais dans k monde. Col Itotimie
vous rayez trahi, vous l'ave/, calO". îé, vous avez craché sur hù. vou^•
vous efes servi de l'escabeau qu'il . ail placé sous vos pieds, pour l'in-
sulter (le plus haut ! De braves cœurs, de loyaux .amis, des libéraux de^
voues qui avaient GonfiancG eu celui qui vous recommandait, vous ont
hisse sur le pavois, ont lait tous les sacrifices [lossildcs pour vous. Ans-
sitôt que vous avez été élu par leurs votes, leurs sacrifices et leurievoùe-
nient, vou> avez connnencé à méditer votre trahison. Vous avez essayé
deu corrompe quelques-uns; mais voyaul que vous ne pouviez pasy réus
sir, vous leur avez tourné le dos. Et depuis, quoces niessieurs vous con-
jurant de no pas vous jiarjui-er. qu'ils vous ivdem;uident ce nuiiulat (pu'ils
vousout donne, (ju'on vous accuse devant la chambre, sur les journaux
ou dans les assemblées publiques d'être un traître à la cause ([u'on vous
avait mise entre les mains, et que vous aviez juré dednf.Midre, vous faites
la sourde oreille, vous vous repliez sur vous-m'èmecomon; un rruslacé dans
la carapace, vous avez reconts au moyen b-s pliis honteux jiour vous don
lier le courage de laisser passer l'orage sans répondre.

« Tous cc's hommes sont là, suppliants, vous conjurant de nu [las don
ner a l'ennemi le vote qui leur a coûté si cher; ils" ne trouvent en vous
qu'une brute incapable de leur balbutier au milliou des hoqu-ts de i'i
vresse, une réjiouse un tant soit peu honnête, •^i peu satisfaisante f

soit.
qu'elle

« Sans cu:'u!-! Sans cœur ! Sans cœur !

iieur. Un
V^oiis êtes un hnii
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répon:^r, dPiiK jours apivs. Uu luoir^ s'esi. lÂ-^-^i^'. j^puis «•.n,e .^i,.,.-'.' .»

ni'

un. pni'-

'Ml !! l!li-.'l

ri].> 1.6-

-•, i':-; niineiit

«1:1 ! îitrcla.

iMiUi'iir. \'o!rc lioniieiir ' iri'iis vou;i (

•••'!•;! 'le !a, t!ail:::s"(:j'r O'i VOUS ;.lll!;i('/ ''

fi'MOis v-'avHz v.i!i< l'^i- ili',.. ..//(. rmo f/v

tiiiil^rrii'il.s f>a V.Mlleijt, Si .ïniy ii.'; vi-iil y.t-, -;:,'-.• ; :

tra à !a purté î On pmirrait laiVc do rarycui av '^

V!? "L K''nn.ti -•, niais iios ;iinis sont Iroij fi,M.îuTi.' ;• ! > > -^ .

""-.Hi^'è't^i?^^'i •iM'3* 'mvoi- dt! fairji ;

''
S'il i'aul ( ~ •.:•,.!

'

"""

^H.^^ll^^^"^'^**'"- '-'^ ••'^'^"in sMu-. i,.-,nti >nr: Voii. .'' -^ -.n h uTime
' l'^i- U^i'' \"'"'^ îiv.^z codé à la t • In.-; Im t" •'

iislli. .{u'av.'z
vous iiiii;i!i,-a[)>ilj[e (la rester au milici ul;-ncK. vous

itr. VoiB (Hc^ veau à Moiu:;'., [Vaiuc. J.- -[-.•«'•. ^hnp (mi
u.jjnrs h.i'ns dessus, lu-as dessous ;ivcr nielauai'h "f urs (Im

r-)ii^v:r :,.;i. r,'i/n.f'f/fl7"<', Itairisant la ti^te devant IimU regard hnuit/ao ,•

'.vp.Tsa.i! ia riHr po-ir ne f.as l'irn ob!i;£{(r da regarder en ï-u-» r.-ux (in,"
^ous îrahiysie/i. Oh vous y a vu doiniant une aci'oiado cnm^' à cTtalH
p'T^.inuagc a(iU)!rf qu-^^ voas ave/ la soir de votre dt-ruiènv elei

av*

i-:].

r.)ii

r,i,

llnll. fiiri
Uu.. ,lu nom do l.u'dion rie diqun '^. smémlr ImiIiu nerK;ni.!-.z u M. Ch.,n-

y .Ml. lui nu-nir' .•:' ,ju-il d^sail, de vou^ eu ;,:.>;u /Vm/;;/.;. il u'v aquenurl-
'la.'s jours euroro, lors.pi" vov fu-res ]!ln>;.[n;;s fai^iMicii! h 'v.iire riorai
'•[l

'jii; vous eltox eu train de ïairr à vos ;:njis no!ii;(iue>. F'i.iri • F f!i
1

'

Causes de la Trahisoiv '*::?' Paaiiet

7' ' -li'-:- .;^';i!i -nrioiii i!oU::e ;,Mur !•;:..,
,, a. J., ;,;, d-i/uninur,:

que, iP mauvais vouloir de A!, doiv vj^-à vi.-^ Te; hii .•! du cni"-!/» de i

il avait prel,u;du (ju-' M. .fol;, av.iii f;dt la lourde oreille k sps' deniaedis
pour la .eostru.-lu.H ,lu \>.ni[ du Saut, ut pour des Milisides h la. ligne du
clh'iiiiu Oe toi- ae lievis à KeuuLdioc, ete., (>te.

'^

Le prix de !a d'alii-^ou de M. Paquet fut un poi-lp uMilUode ministre
J)ev-eiiu nieuibrc du ^ouvDruriUfot CUaplcau. M. Paquer eut alors Uuite
ro.a-a!=iou»de luoutirr son dévoiKuie'ui euv,;rs le coniîe oe Lévis. Muiis-
tac. i! oiait disiiensahMir ({fi r;.v.;jnrs publiques, il aurait pu .-oushaure lo
Poiudu Sault, il n'eu a làen fait. Mi'iislie. il uirait pu aia'order des
snhsules au chemin de IVr de Lévis à Kunueb-N;, il n'eu a rien lait. Minis-
tre, il aurait pu aecoiJtT (juel.iups laveuiv. douuer (fueluries avantages
au comté de Lévis, ù lùai a jamais rien l'ail.

Electeurs demandez à M. Paquet le qu'il a fait pour le Cniitéde
î.ev'L.-, lorsquil ou a été le député pemlant huit aunéeij. Rien: Rion
absolument ricu. .v,,... Ht
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->iOii< lUMK-, îroiupons. d n uni iiv.c du)<r. au nw.-îXMii ,ui pirsi! in'^U
gencc orinmii.Ue et sa JVnitc crossiôn', il lit, pHi-fin- |es 6.J() (iOfi vot^^.'.-;

p;ir la villr- po'.i îivoii- dai:.-, le (juaitiev Nolio-O.iiji:. 1,. L.ruiiiuis Ju Qiu-
'(- (..rentra!, ii ,^!il in talent, i-ôncr^ic et I.- l'JînotiMuo lî" souv^lraire aux
i'^anyais, çl i,()(jy pour la ÎPiMatiua du CriMit; l'oiid.ir.

Kt ro Crédit l'onricrqiii d.^vait pivlcr aux Iiabitaiits dn lar-'Piil à
I pour cnnt eu est rendu à des tau.\ nv>nrair(.'S dv, 8 pi>nr ce.'it.

I.i". TÎUITRK EMfiRASSK Alvi JUTrirUI ï\\l\ CEUX -.jhl Wi !<NV
CHArjii;; \li VIBAGK

Lrï ôlfvtionri do \ -d ai'i'iv'T.'-ii. M. Bellt-au a\':,ii voulu ^-ai-e nnuuiit'
avoeat du Crédit Foncier, ^f. f^aquet s'v-était. nn|iO'<.4. loJy fne. A!.
iJellpaii aijaîidonna !o jarii conservatenr' et ee pr-^i uta ai.-!.'' de M. FmI.
Comiuv ri- d'à ulres conservateurs, contre Paiiuo!.' Lahille iu^ vive. M.
i^dleau (i(-vrr»a ahoiulanimentsaijiie sur Vi. Paquet. Il 1p traita de
.i'ai!re,siii.plia Ls vieux libéraux de n- ])as vi.ter pour lia iiou^nv qn; les
avaitsi larluMiienuajandnuiios, l'aecusu d'avoir saenfuî les iutéî'èts de !;

l ruviuce deQurlw-c. eu veudaiUà vil prix, ^7.500.000 !(> clionrii! di^ Coi
I !i. .soru dont la ronstriution avait coûte ~!:"!.(Hi!),OtH). lùifin M. ii.d^-'aii
U'';.nrail hauïeuMit ri pnl)liqi;,-u.';,; que M Paquet- élait iibP;ue dr !,i

c 'iii.aucc et du voto dos t!lecte'ir.s de Lévi».

Vn cfU'taiu notuhre do .lïcu.s ...'rureii' rpie Pelleau était ><incèrc, et
v.;ierenf pour lui. U aurait été "In. si rii!i;>eM,!;,;ii;. M-a\ait pus louiaurs
clé atlacli-' ;tux pdsdf cet hom:ef\

iriiJl ;.-. :^. sont é'ouies: jieiieiu oiui.ratft^e aujoucrt'lmi M. Panuct,
el co d.Tuio! est ii"^;:;: .uin^ cœur, p.>nr s.' donuev uo'ur comnai^ne- '

lutte son dé'.ra..:t,eur e!. son aceusaîcer.

^)'icl spectacle éconirani: !

M. PAQUET FAINEANT.
M. Paquet iravait. p.is été d"u.x ans lUembrc à--' rHduiuii.-^ira'.ion (.." t

pleuu, que ce dernier comprit son inntilité et son incapacité. Aussi il le
jeta pardessus bord, et b' nomma sbéril'. Pendant f[u'il a occupé cette
! barj^e sans en renqdir b>s fouetioi:?. il nV;Al. aîlc à t-ou bureau quo pour
letirer hou salaire.* Car j<i;nais, jainai-i il n'a fait pour un ciuilin d'où,
vrage.

Le bliérif AUeyn étant ni/)ri. la coaiiiii..M'a! 'oiquini.e de MM.
Alleyn St Paquet devint nulle.

M. Paquet se fnuua sans situ7)lion. 11 plaida pauvreté, et lit repré-
senter k i'jion. M, Mercier, par des laenibres nistiugiiûs du clergé, sa trislo
position.



^f. .>I'';ri.T (i:f ;,i h-, d, pillé, ...M pl.ira M. Pai|ueL ilaii;; ;,oii bureau. ;ivoc
j'ii sala.rc dn 6!HO0 [larauat;-. .îamais M, PaqucL lùi mis Jo pitid dans le
li'irfaii, il u'a jauiajy pci'lt un mcd'oi; IV.it I'» !))niiMii-(> -pyr;!.'-. -i

,-, ,,0.1.

'l'iiil il r. Lirait $150 parmois.

Uiicl (Mr,\ Mil,:! san- Ciruv '.'. lia eu besoin de pain, Jp parti Ubéi'al t'a
iiouiTi

;
U avail Iroid. nous lavuus i-ociianltoo, il a demandé d-es vclo-

nnmts, nous lui en avons dona.'. FA U rocumpeuso, et la cnviticiidn,
'• esf fjiie mamUmant, coniini." la vipèro, il cherche à mordre 1.' parti lib')-
l'il, ('! a (.•mp(M.-o!!nt'r nuire candidat de >on venin.

''1j/!Tiroaslc rideau, M. Paquet, à la hon!- de notre -énéraiion, de iiotro
na.uonali'fé, vous avez été, vous êtes, vont, soroz cl nioiu-rei; 'i'RAlTRE
t agneau I,!! t.M, bans cœur.

ConsP!-vat,eur?. est-00 liien là un candidat digne do ^oti^e conlianco?

,?j#t/>^-



i, Uvoc
ans le

cepea-

ral i;i

itudo,

IIOllT

THE

àuvc T




